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i dfciddastat p u «vouer, 
M dernier, irnpitovuWe-

| taniUa Ut prentes to t t v ^ i w L W *w;t-

aepaaa yat, «'•tria le vieillard, j * sa 
ane r . . . . car je no peux p u 
t ._ Je ac peux pat être un as-

— M. Plumer»*, dit-il au greffier, veuillez lire 
• l'inculpé •«• interrogatoire. 

Le greffier aaumftoça. Outntta éconttit, 
%erdu ée ttrraar, U tête baissée, accablée... 

— VeuiHat aigaer, Quentin, dit le juge, la 
facture finie. 
1 II obéit, meaeaWc de prononcer un mot. Sa 
main tremblante traçn son non» sur U papier, 
(fa voile obteurcietait tes yeux. 

— Cet b ta i t t t a* sera pat reconduit tout de 
•site a Motet, ait te juge... Oa le gardent à ma 
éit position. 

— A la Souricière i dit le garde. 

- CM... Itimnrj m letiatt 

I A OWfWUfTATIO» 

Depuis ittfi, éaoeav a limette eut <*<e ifl 
leiKa, à It Morgue, las apparat* MforifcWs 
«ni permeHcut de eonjervtr pondant un fat** 
deUma*très l*ne lesenasarree «V* rtKOfmm qui 
T tout apporté*.le netit iaooua»f.at de la peace 
Nôtre-Daine a perju le tmtaaktta use* repu 
gutnt qu'il présentait. 

La foule ne vient plue regarder, à travers te 

§rn«d chaws vitre, Lsa cadavres étendus su 
allés : seuls les vêlements de la victime 

eipoaés pour offrir on premier indice a un 
connaissance possible. 

Les corpj. placés sur des espèce*, de lits 

relire que pour les montrer et 
let rendre aux ptrentt uui let réclament, ou 
pour servir aux confrontations et aux autopsie*. 

Trois heures k peine après la clôture du terri
ble tuterro?itoire que venait de subir Quentin, 
d"iix voiluj-iv s'arrêtaient devant ta Morgue. 

I)e t V n descendaient le juge d'mstruiiiuu et 
son «renier. 

L'usent I.efri», accomtisgné d'un J J ses rol-
lèsoes, sortait île lu seconde, e&rurlant l'accusé. 

ï.ê vieillard ignorait ce qu'on voulait de lui... 
Pendant les quelques heures qu'il venait de 

passer à la « Souricière », il avait supporté le» 
plus atroce* tortures de ta vie. pourtant ai tour' 
mentêe. 

Son trime, désormais patent et indéniable , 
lui apparaissait hideux ; et la peur du châti
ment, l'effroi deséttu'-'* solennelles el terribles 
aal) iWiui successivement franchir avant d'at
teindre l'expiation suprême, le remplissaient 
d'une indicible épouvante. 

S a u r '——-«• 
ififlfK de fokurt, le camarade de baadita I 

IL tu *at poussé aa crime j par wii*re j 'ai «icon 
te leurt propos abominable*, par uaaérej'ti 
auivi leurs coaeeils criminel*!... Mai* a'esf-ee 
pas le vice aussi f... L'absiulite.., r inrernal 

Kison.. . J'en t i bu, chaque jour davantage I 
j'ai On! par succomber a la folie na'clle dé

gage, j'ai assassiné ! . . . 
Il avait pleuré, Alôrj, ces ln-roea 4a feu qui 

creusent uo aillon sur les faaaa, Il avait rêvé de 
mourir, U avnit supplié, t genoux, la Dieu de 

L'entrée du sur 
de ses pensées. 

U lavait suivi, 
on le conduisait. 

On l'avait remi: 
Legris. etiln'avai 
hébété, auximpul 

L'oçent lui avai 
lei poignets et l'a 

• M naasHail pat aamavafv que» ce 
SMtttl... 

aWtrtean par tes tajeat». H ênfn» dans le pettt 
•ddiflee, où le juge et le greffier le preeé-

11 traversa UBM aa «tan pièce* et te trouva 
daa« uae salle eltapataieat meublée ou. devant 
uae tabla couverte d'à» tapis vert, la juge te 
piaca. 

Oa l'assit en l'aed sur atw chaiee. 
Sans plus de répit, l'interrogntaire dit ma 

reprit : 
— le vous ti laissé quelques nenret de. Ire 
crentin, «fin que vous réfléchissiez biennee q... 

_ voua ni dit cette tprJ-s-imdv, et ea mOme 
tempe au danger qu'il y t pour vaut It persévé 
rer dans votre tyttétae de *fei»»e. Tout voui 
accuse, et vont ne tromes * efp»ser t» i argu
mente les plut déciaitt, aux présomption* les 
plut graves, je dirai rn^tn • aux ftreaves aaatt) 
rietlesles moins diaciitablet, qw des dénéga
tions sans valeur qui ne l'iinaleatl sur ri^n. 
AVCE-TOUI enfin compris qu'il ilnif préférable 

• lui demander où 

t fuit monter dana ua lia 

ilypeitsait taaj h fboore. . M.»i< voitè 
que tout k coup, c'était plut foct que lui... Il ne 
pouvait pr_ ' 

.-• b a a p i i • 

rrésUUblement 
— Nonl Non! cela est impe 

las avoir tué, ie ne peux a u 
r de rien. — Voyons, Quentin, je vou 
la Morgue, il aperçu', ' vérité 1 reprit le juge, s'anim 

j gczquc le Triounal 

; lui #nfeagax di iei 

Pourquoi ne le fer -'!-il pn». 

ndiquernient u 
Votre obstination ne peut i 
comme l'indice d'une insensibilité qui t 
d'avance de toute indulgence. 

Le vieillard natft Btual : *« livres 
Eiient à s'ouvrir. 

Pendant ce temps, l 'a^nt Laaafc 

qoeMe était n«i« Quentin. 
la paroi prea da la-

irqué tua, manège du Celui-ci n'avait rien 

• —Vaut ne repondea naît reprit bjoa 
Uae dernièra doit, ja TOW adjure de dire I 

Le loge M put réprimer Da légat i n lajaal 
d'iropaUfince et de desaûpointemeni. 

- ^ » M B * a t t aaroilare et aartonel dit-dl 
duae vou breTe. 

L'haaaj « 
wcorte toujours de Ufria. 

a», vous a i « encore I . . . Eh bien 
" i: r d'int vos dénégations en fax 

il rtfatt) avait d'un rente rapide 
qui couvrait le braaetrd'et tout à 

a—a aypara* M a — de Quentin stupéfié le 
aaaajtts Wif.iam Thompton. 

Iléfait aRrsnaaj nu, couvert seulement d'une 
rie de Un,i'. qui lui'ouvrait le milieu du corps. 
Ses trniîs ètnlaal lels que lorsque la mort 

l'avait frappa. Il semblait dormir,.. 
Mnî  h la inr?- s'ouvrait la blessure énorme, 

sanguinolente, ressortant eu rouge sur la livi
dité de son corps. 

QaeaUa l'atett recula dans un inatinclir raou-
'inenl d'effeoi ; sej ywn étaient devenus ha-

g.irds, «es c i reux „. dros^iionl sur la tête. 
!.'• juife lui ' 'Udit le couteau à large Irine. 
— Voici i'aTeM dont vous vous êtes servi 

pour cette Meuura, h'est-<:c pa3 ?... Reconnais-
ous votre victime ? 
>aez, ajaal avouez donc t Voire trouble 
trahit... Vout n'osez pas regarder celui g test I 

redingote noire; 
ca t a davtnrt dm 

ne, t tsaa ia t i ia 
ttrianaer atiioaed'hai ( . . . Non» i r a » aVaaa « . 
fectetïient t On non» attend ! 

- Bien, Monsieur lo iuge dlnatractioa, f t 
l'agent... Notre fiacre suivra le vitra. 

- Vout avez Uni de vout eaatanar ainai, dit 
l'agent* Quentintaadit que la iinttttfa raafait.. 
Vout a tvei pourtant pas l'air ai terrible qatr 
aafa I . . . Mail «ont ètet an daa laraa aa* j'ai rt. 
rétiettt ft le eonFr^ntatton... Fiea-voaa dosée 

ix apparencat t . . 
Quentin ne répondit pas.. R sanglotait. 
An bout de vingt minutes les voitures a'arrftV 
rent, et let cran hovamea sautèrent ft terre. 
Aussitôt un personnage en rei " 

sortant d'une maisun, t'avançai 
magistrat. 

— Je suis le commissaire de poNee qm 
vet requis, Mt>nsii;ur le juge, et je aae t 
utre ilisposition. 
— Vous avea procédé ft la première eaqnète, 

nonsieur. Vous connaisses les êtres. Area-von* 
fait les préparatifs que je vout avait recom
mandés? 

-- Oui, Monsieur... Tout cet prêt . . , 
Quentin, épuisé par tontes cas fatigues snr> 

Tout à cojp, ti poussa 
U tvtit reconnu la mattou au cnme. 
A cette vu- ii trébucha, soutenu par let daai 

?Hils qui, malgré set efforts, l'abhgerant *' ad 
é;rer dam la maison. 

A «utVre, 

; tient t 

IIUBINAL DR COMMENCE 
DE TOCBCOING 

Réunion des erénnriers dudft 

a du syndic déilnitir. 

\ AÏE DIVERS 
1; Ville de Tourcoing 

IhYaftl GMsasttltiaiil 
1 l * Send» t Ifta-sier W«V. & troia 
faaarta de releva*, u sem prorVn>, 
ItrtkHaMe-Vtalei ft t'a«l>uaacadioa 
4aa ftntaauxat aaa lomraaituat tnatV 
PfttaU •• 
• f » ! * * , — Trawanx d'entrptien 
des rues et tenjters de l'aggtoTné-
l'attaa urbaine noar nne série de 
trahi années, pawtntdu l* janvier 

hèçcoM tonnelle. «,00» fr. 
- FBawnttnse de denreas 

14.3BO fr. 
r des raernnx 

du service de ï aatraevaet t dag.ft*aea 
•Ida, aervtoa des pantaea à vapeur 
n M ta lit tes aundta uov. WJ* et 

. Dépeaac amanaile. «40 fr. 
I Pmu Bina d* tanteàgnaaneatt. 
«ajasaitar fcta tftarftae et prendre 
enatmunicatton des devis à l'Hôtel-
de-YUle. bureau de la voirie. 

TEVUS, rtlGKES 

iras à tarilir 
Peignes à épeutir 

COUTEAU F"ES 

A atatrla* «vrtaale* 
' mollettes ne 

oTaigutltesau 
Isewvetéa, teanatat ft mollettes 

t i u u a a t a l * aaàtre. . 
ieane. Tetnatt aatw tosw genres de 
•lasw TiiiTtt. aYte ~ 

ttTaecasiuii. iBatta> 
«•a. 

TÉLÉWOdE 

PHOTOGRAPHIE 

E L R A M 
74, RUE PEUART, 74 

R o n b a i x 
P o u : ; , M i s .tdi 6 (r lnioti7a:n<î 
PORTRAITS de ' lu ic lS -

doQiir.[it droit à «r 

MtfgfiJ USS941S 
feajÉ 'Portraits au ciiMlwï 
Photographie pour abonnement 

'PHARMACIE Dïï TRICHON 
A KOIIISAIX 

I Wédecin- Pharmacien, ex-interne des Hôpitaux 

ELECTRICITE 
i . i : > i * f c i i a i : 

Electricien-Spécialiste 
16, bOttHrard à& Paria ot 

rnedasLovpe, 11 

H O U B A I X 
Lumière — Téléphones— Sor.nerie« 

Paratonnerres — l*ortevoix 
Tente— Poe* — Entretien et répa

rations de tous appareils 
Téiépb««e» poinçon m>t «onr 

réneaux de l'Etat et po>Lea-nrtrfe-

ZinilIElLÉ&iLMT 
Vandorpe -Lava 

tirage d'une poupée-

Mabéics CtaUgien&es l 
C l É B I S O V 

Sirop GMHDJÉAH 
(Santol et Gurjum) 

l'Eliiir iftanf GrandjeM 
Guérit à jaaaaftl ia f*j-n*HU ef 

épûts : A Tourcoing, plianaa-

"iloubaii.. pharmacie Henné 
- i . au», m e d e r o i '-

.ilte.phr.tnnaeief 
r.^isne Lobert. i 

rotX, pharmacie Toussaint, 
T i n e n l i * r e s ^ h a n r ^ > o ^ 

M A I S O N 

S O t«i- , O m i i d o -S»l»««<., «4» te r 

wouaaix 
Reconnue pour vendre bon et bon marché 

. NTTINES lYGIÉMtOS & IlAWTCliOl iS 
pour Hommm, flmw, FiHtttt* el EnfintM, t tous prix 

1 M tous fnrm 

R S D P A B . A ' F I O N S 

PlirFMKS t DE REMSEIGNEHCTS CIVILS 

— • - * - i IJ <*CH IKdiM SiiDte-EliMbclb) BODBAIX 
• B M I U H l a k W k l k TOL'R(J>mo 

• B VDHM D* COItMtMCt 

FouPni83eurdei':ir-i'.'-o Fr.'i^:i:^r > ii." Fcncua.'ir.alresda i ' l u t 

PféptratiQB de tons mwiicanionts pour ia prompte 
guôrison do< maladie ri« poitrine cl do toute* las 
AFFECTIONS SBCRÉTES récentes, ou invétérées. 

Expulsion complète et airantio du ver solitaire. 
Médicaments de premier choix a prii • 
Exécution fidèle ot soignée de touleo le? ordon

nances médicales. 

Orthopédie 
Cabinet spécial pour rap l̂ication de tous bandages 

et ;i[>parcils orihopédiqae3. 

CONSULTATIONS GRATUITES 
l O L ' o I.LS J O U R S 

Droguerie—Herboristerie 

LEGAZ à la PORTEE deTOUS! 0€i"fc>i3a©t 

La Compagnie du Qaz dn Ronhaix met i la disposition du 
public, comme CjCla t e fait i Lille, de t compteurs à pa>î*na«-nt 
p r é a l a b l e pour la ren te du gaz an détail. Cet compteurs per-
tti-nteut d'ohtenir, A chaque Instant, du gaz au moyen d'une 

fdéce ds I ® ecr t t . {Voir let circulaires). Dans ce prix, pour 
eqael on obtient Ï i 3 3 l i t r e s de gaz est comprise la location i 

du branchement du compteur, de la tuyauterie et des apparieils / 
moyennant ce prix le placement des compteurs et de la distri
bution du gaz se fera donc tans frais 

Goutta» Grattetle, Hsoratgtes nbatliS 

Rhiifflatiso 
L D o t t c n r s S T A E 9 e t L O U E R 

Hadveia dM aTentitax 
U Brochure e n envtr«« er»Lu<lcmeiiL et tratca, i t r Actaende I 

tgranchie, adressée aa INtpat letértt : 

Pharmacie DENIS, à Baisieux (Nord)l 
R O T A . - Le d- .-.'-u- ti'ïAtx. <i* rtmi,i—-—-»>~1J- < « — - f " 

r'.r.ond, iraiti , à ( o u l u lr* ittits «ut lut « 

•• lX»nl),M 

M. Charles POLACK 
Ct'irurfjien-Dentiste 

S « , i n c d i B k r i - n i i i n i i , I IOI I I A I V 
Visible tous (es Mardi, Jeudi et Vendredi 

de 9 heures do matin i S beaeea da soir 

U. POLACK, se rend à domicile sur demande 
j»l.\IMO!V ttlî C O S F I â N C E 

TAPIS VIENNOIS 

INJECTION PEYRARD 
EX-PnAHMAaïS A AUiER 

Pins do Mercure, plus it Santal, tins de Gapatin, nlus ée fniiéW 
•.'It>it>riUoai P r y r a r d l est It s^ulc t» monde ne aaaBjaaaja] ;ui>"un 

principe t+xitfue ni cant/if Me, guérisBant réelkentent en 4 ou ô jours. 
iUprORT: * Plusieurs tnodecintd'Alger ont aa jaaél ' iû t t ta« (••;/,nrd 

tue 131 Arabet atteints découkonenU ancient ou ehnmi.quet. dont 
m malades depuis plus de 12 u t , 60 depuis 5 ans, VU <i.' t jours à H) aaa 
le résultat inouï a donne 131 guéri SUD» radicules aat% ti « 8 jours de 
traitement, lia deuiième estai fait EUT 181 langeant) a dian^lS; 
gaénarn». » 

Ont consul* l'etceilertce : Les dodeurs Sohrv, l'jrrand, Ali lîoav* 
toncke-Hachi, etc. 

Chez l'inventeur : E. PK\TIARD. place du Caaitoie, a iouioute. 
t des Arts, 1, (.ooiereii, GranJe-
Vanw MU, rat ta Faris, lW; 
:au, 71. mtfl Nalhoale ; Ltaaj 

Dépôts a Lille : Chez M. Delezenn-. 
Place ;Ftnyau, plarc de Strasbourg 
J. Doute et Oie : Ubert et Qe ; toa 
Bomav. Kï. ruedesStatic 

L Calait ; M. Biaocourt. 

ÏÏATÎT _ DE DENTS 
_ OMrbM i u b a l u t e p u te 
BAtuu Sédatif CkuUri 

BON GENIE 
LILLE, t, lue du Vieax-Marf*ê-ti)\-Mitnnuis, t, L1L11 

VENTE A_CREDIT 
COIFECTIOIS POUR HQ1BES, FEMMES 1 ENFABTS 

VÊTEMENTS SUR MESURE 

. U » t f H . SSMTM«. T-ïitei. Cb»j.. 

MOBILIERS 
KM I W S i M 

Chinssuras N»poHtaines A I 1 C 1 I | \ # | _ I I L Bottines MaitiquM 
A L A r A U V t I I t c h c , . c l . „ . , r n . . . l ^ l » . 5 0 de h «ail, depuis d. 95 

5, RUE PIERRE-MOTTE, 5, en face des Halles 

FABRIQUE I C H A M M S 
seule dans son genre àTtOUBAIX 

Snéclalité 1 i l fr. SO et 14 fr. 90 m» mesure, défiant laVasa concurrence lojale, comme prix, te fini 
et la toudrte. — Articles ipéciaiemmt rfrtmmandën : Chanttoras napolitaines 

da t rara i l , depiti* 4 fr. 06. 

ArUeisi pour garcoas de café, dspais 

i, Ut»!., ebëvra. clai|. partnia 3,ft5 
onre. ettrt solide. . . . . . B̂ SO 
, bouton», otêgw. cttq. vécu. t \ 95 

"lev. Rlacû, décolleté . . . 4 , 0 5 
4 , C b a d t s l \ . N i a o a . g U c é « \ B 0 

Sonl..fticrwl..Cl>ari» 

I 
Chaussures c o i t l i B s el sir mesures 

Spécialité de Chauaturea de luxe et de toirée. haute nouveauté. — Genre spécial pour pieds difforme». 
Atelier da réparatioaa. — Seule Maison de la ville ne vendant <rue de sa fabrication. 

N'achetez pas de Chaussures s visité les Magasins de U 

MAISON B O U C A U V E R E E C K E 
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L'AVENIR Ë ROOBAIX TOURCOING 
BUREAUX: v ' 

MC1AIX, «3, Ù M H ralmcams, y - TIBICIIÎ  si, me Verte, M 

TYPOGRAPHIE - LITHOGRAPHIE - GRAVURE 
totalité d'Affiches en tous Genres 
LHBS Tt^-sr>iea»i*i r M. -mr^iTitai «jbcl'0:BZ lX itsl 

Donnait droit * linsertion GRATUITE dut» lAVEtlIR OE ROUBAIX-TOURCOHG ; 


